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ÉDITO

LGBT : Lesbienne, gay, bi, trans
Coming out (CO) : Traduction française de l’anglais 
« sortir du placard » cela veut dire annoncer son 
orientation sexuelle/identité de genre.
Outing : Cela veut dire annoncer l’orientation 
sexuelle/identité de genre d’une personne sans son 
consentement.
Orientation sexuelle : C’est le fait de s’orienter vers un 
genre de personne en fonction de son sexe par attirance. 
Les trois orientations sexuelles sont hétérosexuel-le, 

homosexuel-le, 
bisexuel-le.
Identité de genre : C’est 
le genre par lequel on se défi- nit 
dans la vie en tant qu’être humain. Genre masculin, 
genre féminin.
IMS : Intervention en et hors Milieu Scolaire
RO : Réunion ouverte RC : Réunion conviviale
C 05, C 75, C 80… :
CONTACT et le numéro de département

CONTACT, UNE ASSOCIATION DIFFÉRENTE
MAIS PAS INDIFFÉRENTE !
CONTACT RASSEMBLE ET S’AGRANDIT !

Parmi les nouveautés de cette année, le char des 20 ans de 
CONTACT à la Marche des Fiertés fut un grand événement.
Ce fut un véritable symbole d’unité qui a montré l’énergie de notre 
association et représenté les familles et LGBT, ensemble, autour 

d’une même envie de dialogue. La Marche a rassemblé les associations de 22 régions 
de France autour de notre gâteau géant, qui fut suivi d’une foule joyeuse et dansante ! 
Le discours de la présidente CONTACT France et de notre porte-parole a clôturé en 
beauté la marche avant de tous nous retrouver au local autour d’un repas amical. Nous 
avons répondu présents au rassemblement contre l’homophobie devant la mairie du 3e 
arrondissement en soutien au photographe Olivier Ciappa dont les photos avaient été 
vandalisées. Cet été CONTACT Paris Île-de-France défilait à l’Europride aux côtés de 
CONTACT Alpes-Maritimes/Var.
Le premier dimanche de septembre nous étions aux pique-niques de l’inter-LGBT et 
du Centre LGBT. L’orange de notre association a encore été vu lors du kiss-in devant 
l’Ambassade de Russie pour protester contre la promulgation de leur loi homophobe, 
et sur le parvis des droits de l’Homme au Trocadéro !!! Notre famille s’est agrandie 
avec la création de deux antennes supplémentaires de CONTACT Paris Île-de-France : 
Alpes-Maritimes/Var et Haute-Normandie, ce qui porte à 5 le nombre d’antennes rat-
tachées à l’association francilienne !
Enfin, la soirée festive fut une vraie fête de famille, un véritable partage de rires, 
d’émotions et de bonne humeur !

À bientôt pour vous parler de la suite et fin des festivités liées aux 20 ans de CONTACT 
avec la projection en octobre de notre documentaire au festival Chéries-Chéris et notre 
soirée institutionnelle en novembre…

Sylvie deL.
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ÇA BOUGE À PARIS…

Qui a dit que l’été était plus calme pour les associations ? Entre la loi homophobe 
adoptée en Russie cet été et les pique-niques de saison, nous n’avons pas chômé. 
La rentrée a démarré sur les chapeaux de roue avec la tenue de stand associatif. 
Retour sur un été chargé et sur un moment magique…

« Sortez-moi les ennemis de la démocratie 
de cet hémicycle ! »… Nombreux à suivre 
le direct de l’Assemblée Nationale, nous vi-
vions nos derniers instants de suspens, plutôt 
confiants, alors que des intrus tentaient de 
perturber le vote solennel sur le texte ouvrant 
le mariage aux couples de même sexe. Pen-
dant ce temps, la place Baudoyer s’apprêtait à 
accueillir les amis de l’égalité et à vivre toutes 
les émotions d’un long combat mené à terme. 
Aux côtés d’innombrables associations LGBT, 
personnalités publiques et politiques, au sein 
de l’Inter-LGBT et en associant toujours en-
fants, parents, proches et amis, CONTACT a 
porté sa voix pour qu’enfin la loi reconnaisse 
qu’un couple est un couple, et que toute forme 
d’amour est légitime et capable de donner du 
bien-être à un enfant.
C’est voté. Les coups de fil s’échangent entre 
nous, les billets et statuts fusent sur les réseaux 
sociaux, et les sourires, larmes et cris sont 
retenus avec plus ou moins de succès dans le 
métro, à la maison ou au bureau. Trois d’entre 
nous sont déjà au local ou en route pour récu-
pérer de quoi rendre visible l’association dans 
la foule à venir. Pour un bénévole, c’est la 
soirée des « câlins au champagne ». En effet, 
si le réflexe militant veut qu’on pense aux 
panneaux et affiches, la spontanéité de la fête 
collective approvisionne en boisson, et le bon-
heur partagé fait tendre les bras.
Sur la place, un podium est déjà prêt, et des 
centaines de visages ont le sourire. Les béné-
voles et amis de CONTACT arriveront petit à 

petit. C’est une occasion unique pour échanger 
des gestes d’amitié et de fraternité avec toutes 
les têtes plus ou moins connues ou croisées 
dans le passé, retrouvées depuis plus ou moins 
longtemps, en somme le début d’une grande 
fête de famille.
Plus tard, nous occupons notre petit coin de 
la place et prenons les photos souvenirs qui 
s’imposent en faisant sauter les bouchons de 
bouteilles qui en croisent sûrement d’autres 
avant de retomber plus loin. Nous écoutons 
les interventions d’Erwann Binet, rapporteur 
de la loi, de Dominique Bertinotti, ministre de 
TOUTES les familles, de Nicolas Gougain, 
porte-parole de l’Inter-LGBT… Après les 
rappels historiques, les phrases touchantes et 
chargées d’espoir nous projettent maintenant 
vers l’avenir, et le champagne et le cidre nous 
montent à la tête. Ou est-ce plutôt l’avenir 
lui-même qui enivre en prenant la forme dont 
nous rêvions jusque-là ? Chacun se donne une 
minute de temps à autre pour s’y projeter.
La place commence à se disperser. Certains 
parlent de maison, d’autres de discothèque. 
Nous, nous allons chercher un restaurant où 
nous retrouver entre Contactiens. Entre les sa-
lades de choux et le poisson cru, nous échan-
geons nos anecdotes passées, parlons de nos 
vacances à venir et nous réjouissons du pro-
chain mariage d’un bénévole… Ce nouveau 
monde, paradoxalement si similaire au pré-
cédent, dans lequel nous venions de basculer, 
était devenu celui dans lequel nous devions 
construire le suivant. n MF

« Sortez les ennemis de la démocratie de l’hémicycle ! »…
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Suite au vandalisme des clichés originaux 
d’Olivier Ciappa quelques jours plus tôt, 
CONTACT a été présent au vernissage du 
26 juin pour condamner cet acte homophobe et 
soutenir la démarche de l’artiste. De nouveaux 
clichés ont été imprimés et les messages de 

soutien à l’exposition 
fleurissaient sur les 
grilles de la mairie 
du 3e arrondissement, 
autour desquelles 
notre couleur orange s’est mêlée. n ND

Comme chaque année, la rentrée de sep-
tembre est très chargée pour CONTACT, 
car c’est l’occasion pour les associations de 
se faire connaître. La rentrée 2013 n’aura 
pas failli à cette tradition car l’association 
aura été présente le samedi 7 septembre au 
forum des associations du 4e arrondissement 

de Paris ainsi qu’à la rentrée des associations 
du Centre LGBT le samedi 14 septembre. À 
cette occasion, nous avons pu montrer notre 
dynamisme et le travail de terrain que fait 
CONTACT dans toutes ses activités. N’hési-
tez pas à nous rejoindre l’année prochaine car 
nous avons besoin de vous ! n NR

Cet été, une 
loi interdi-
sant “toute 
propagande 
h o m o -
sexuelle” a 
été promul-

guée en Russie. Cette loi a donné lieu à une 
vague de protestations à travers le monde, 

dans l’espoir de faire plier le gouvernement 
russe à quelques mois des jeux olympiques 
d’hiver de Sotchi. CONTACT a pris part aux 
diverses actions, dont deux grands rassemble-
ments, le 7 septembre devant l’Ambassade 
de Russie et le 13 septembre sur le Parvis des 
Droits de l’Homme. Ces rassemblements ont 
été un succès pour CONTACT. n NR

Le 19 juin dernier, une conférence sur la bi-
phobie a été organisée au Centre LGBT avec 
l’association Be’cause. CONTACT était invitée 

à intervenir. Isabelle, membre du Conseil d’Ad-
ministration et intervenante en milieu scolaire, 
était là pour nous représenter. n NR

Une exposition qui a fait parler d’elle…

Une rentrée sur les chapeaux de roue

Quand CONTACT montre son soutien aux Russes

La Biphobie existe ! les Bi aussi…

Comme chaque année, CONTACT était pré-
sente au pique-nique interassociatif LGBT. 
Cette année aura été l’occasion pour nous 
de retrouver des anciens de CONTACT et 
de les convier à la soirée organisée pour 
nos 20 ans. Au même moment, CONTACT 

était présente au pique-nique de rentrée du 
Centre LGBT, ce qui a permis de discuter 
avec les autres associations participantes. 
CONTACT a également organisé son propre 
pique-nique le 7 juillet dernier. n NR

Des pique-niques pour un bel été…
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... ET DANS TOUTE LA FRANCE !

À l’heure où CONTACT fête ses 20 ans, c’est 
l’occasion de faire un petit retour en arrière. 
En effet, le 29 juin dernier, les membres de 
l’association étaient en pleine euphorie, dès le 
petit matin, pour célébrer la Marche des Fiertés 
nationale. Vitrine éloquente de cette France qui 
bouge, notre char imposant, surplombé par un 
gros gâteau d’anniversaire et orné d’une déco-
ration chatoyante, était une manière de rappeler 
que CONTACT possède une identité propre 

dont la mission principale est d’aller au-de-
vant de tous les publics. Le cortège, au rythme 
d’une musique endiablée, tel un « phare » 
bien visible au milieu de la foule en délire, a 
permis de rassembler aussi bien les bénévoles 
que les sympathisants venus de chaque région 
où CONTACT est représentée. Cela a permis 
également d’attirer des personnes de tous âges 
et horizons confondus, ainsi que de nombreux 
médias. Une fois de plus, l’éclectisme a préva-
lu, et faire route ensemble était donc tout natu-
rel. Le message semble être passé : améliorer le 
quotidien en changeant les regards et en provo-
quant les échanges. Quand nous sommes plus 
ouverts, quand nous sommes émus ou amusés, 
le « mieux vivre » s’installe de lui-même. Après 
une journée riche en émotions, il est presque 
l’heure de se quitter, mais tout laisse à penser 
que CONTACT n’a pas fini de se révéler. En 
tout cas, s’il y a encore beaucoup à accomplir, 
l’effervescence, elle, a déjà pris. n BB

Marche des Fiertés Nationale réussie pour nos 20 ans !

À la fin de la Marche des Fiertés, des membres 
de CONTACT sont intervenus sur la scène de 
la Bastille afin de présenter nos actions mais 
également de réagir à l’actualité du moment.
Antony (porte-parole de CONTACT Paris Île-
de-France) a tout d’abord annoncé que l’asso-
ciation fêtait ses 20 ans puis il a abordé les dif-
férentes activités de CONTACT en insistant 
sur les réunions ouvertes, la ligne d’écoute et 
les interventions en milieu scolaire.
Hélène (présidente de CONTACT France) a 
ensuite réagi à l’actualité concernant le débat 

sur l’ouverture du mariage aux couples de 
même sexe. L’occasion de rappeler l’impli-
cation de CONTACT dans ce projet de loi et 
le fait que CONTACT restera vigilante sur le 
projet de loi concernant la famille, dans un 
souci constant d’égalité des droits, notamment 
sur la PMA. Pour finir, Hélène a souligné que 
CONTACT continuera à œuvrer pour aider les 
familles et les LGBT à mieux se comprendre 
et permettre aux LGBT de mieux-être accep-
tés dans la société. n AD

Une prise de parole pour une prise de conscience

CONTACT est une belle, mais également une grande, association qui intervient 
au niveau national. Essayons ici de faire le lien avec les actions de l’association 
CONTACT France.
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Homophobie en Russie :
CONTACT signe les appels à la mobilisation !

Ce conseil restera unique car il fut encore im-
prégné de la joie d’avoir défilé ensemble, de 
l’ambiance incroyable autour de notre char, de 
l’esprit de rassemblement autour des différentes 
régions et de la convivialité qui nous a accom-
pagnés jusqu’au bout de la nuit. Nous avions eu 
du mal à nous quitter la veille au soir et étions 

contents de nous retrouver au petit matin pour 
ce conseil d’administration qui a débuté par des 
remerciements pour les organisateurs et la par-
ticipation de tous. Sur cette bonne base, il était 
vraiment agréable de commencer à travailler ! 
À l’unanimité il faut penser à remettre cela 
l’année prochaine ! n S dL

Conseil d’administration national le lendemain de Marche !

Cette année, l’Europride avait 
lieu en France, et à Marseille 
plus précisément. Il n’en fal-
lait pas moins pour qu’une 
délégation de CONTACT 
lève le cap pour le vieux port. 
Venant de toutes les régions, 

des bénévoles sont descendus 
à Marseille pour cette occa-
sion. Des membres du CA 
de CONTACT France étaient 
présents ainsi que de plusieurs 
associations régionales. Pour 
Paris, ce sont Jérôme et Nico-

las qui nous ont représentés, 
et Cathy pour notre antenne 
Alpes-Maritimes/Var. Bien 
que décriée dans les médias, 
l’Europride fut, pour nous, 
une réussite. Ne serait-ce que 
pour l’opportunité qu’elle 
nous a fournie de nous retrou-
ver tous ensemble à nouveau, 
quelques semaines seulement 
après la Marche des Fiertés 
et un mois et demi après le 
SNAC (Séminaire National 
des Associations Contact). 
Un événement qui laissera de 
beaux souvenirs et des coups 
de soleil. n NR

L’Europride un moment fort sous le vieux port

Suite au passage cet été de la loi interdisant 
toute « propagande » homosexuelle auprès 
des mineurs et à l’augmentation des arresta-
tions anti-gay qui en découlent, un élan de mo-
bilisation mondiale a vu le jour. CONTACT 
France a été signataire de ces appels, dont 

un, international, qui a eu lieu le 7 septembre 
et qui a rassemblé plusieurs associations 
CONTACT. Nous ne comptons pas en rester 
là et réfléchissons à un éventuel communiqué 
pour sensibiliser l’opinion publique à la cause 
qui nous touche. n NR
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À L’ANTENNE

Aujourd’hui, CONTACT Paris Île-de-France contribue au développement des 
antennes qui lui sont rattachées : Aube, Calvados et Marne. Pour notre plus 
grand bonheur, la famille CONTACT s’agrandit !

De nouvelles antennes pour Paris !
Lors du conseil d’administration de CONTACT France qui s’est tenu le 30 juin, l’association Pa-
risienne s’est encore agrandie de deux nouvelles antennes. En effet, les antennes de CONTACT 
Alpes-Maritimes/Var et CONTACT Basse-Normandie ont été validées. Nous souhaitons plein 
de bonheur et beaucoup de courage aux bénévoles de ces nouvelles antennes pour qu’elles se 
développent très vite. Mais pour ça, nous leur faisons confiance ;-). n NR

Première Pink Parade
pour l’antenne Alpes-Maritimes/Var
13 juillet. 14 heures. Rassemblement dans 
un lieu symbolique de Nice, la Tête au 
Carré, pour le départ de la Pink Parade, la 
version niçoise d’une gay pride. Le ciel 
est superbe, le soleil 
est orange. Comme les 
ballons et les t-shirts 
CONTACT. Moins de 
deux semaines après 
notre création officielle 
en tant qu’antenne, 
cette manifestation est 
la première opportunité 
que nous avons de nous 
affirmer au sein de la ville de Nice. Élisa-
beth, Cathy et moi commençons à gonfler 
nos ballons lorsque les premiers renforts 
arrivent. Nico a eu la bonne idée de venir 
passer des vacances dans la région et a battu 
le rappel de tous ses amis du MAG jeunes-
LGBT pour venir nous soutenir et nous 
aider. C’est clair, grâce à eux tous, la bande-
role est moins lourde à porter !
Plusieurs milliers de personnes (selon les 
organisateurs) et à peu près autant (selon la 

police) ont défilé sur plusieurs kilomètres 
jusqu’au long de la Promenade des Anglais 
avec comme seul mot d’ordre après le vote 
de la loi en faveur du mariage pour tous : 

le combat continue 
pour toujours plus 
d’égalité. Le cortège 
est joyeux et nous 
tractons allègrement. 
Après quelques 
heures sous un soleil 
de plomb, nous nous 
retrouvons sur les 
galets d’une plage 

partenaire où des stands ont été aména-
gés afin que nous puissions continuer nos 
actions de visibilité. La tentation de la mer 
est grande, et nos amis parisiens ne résistent 
pas longtemps à l’appel de l’eau. La soirée 
se poursuit au rythme des DJs. Les t-shirts 
oranges sont toujours visibles, les ballons 
flottent dans le ciel. Rendez-vous l’année 
prochaine. Il paraîtrait que les organisateurs 
envisagent de changer le nom de la marche 
pour l’appeler l’Orange Parade ! n J-L R
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Une Antenne…         mais c’est quoi au juste ?

Vous vous êtes souvent posé la question de savoir pourquoi diable on parlait 
avec fierté d’« antennes » chez CONTACT alors que même les téléphones 
portables n’en ont plus. Vous vous êtes dit « décidément, cette association est 
bien ringarde ! ». Ne vous méprenez pas, une antenne, pour nous, c’est une 
future association. Suivez le guide…

La première association CONTACT a été 
créée à Paris en 1993, il y a 20 ans.
Unique en son genre parmi les associations 
LGBT (dont elle se reconnaît toujours en 
étant membre de l’Inter-LGBT), elle réuni 
parents et enfants, avec l’objectif d’aider à 
la fois les parents et leurs proches à com-
prendre et accepter l’orientation sexuelle 
de leurs enfants, lesbiennes, gays ou bi et 
d’aider ceux-ci à assumer leur orientation 
sexuelle, à communiquer avec leurs parents 
et leurs proches.
L’association répondait à un réel besoin 
et très vite, des pôles se sont créés dans 
d’autres départements ou d’autres régions. 
En 2008, CONTACT devenait un réseau 
associatif ; les statuts de CONTACT France, 
regroupement d’associations locales, étaient 
déposés en février 2011. Comme toutes les 
autres associations loi 1901, elle est à but 
non lucratif, indépendante de tout groupe 
philosophique, politique ou religieux.
Aujourd’hui, 22 associations locales 
CONTACT agissent en France, auxquelles 
il convient d’ajouter 7 antennes, et une hui-
tième en préparation.
Une association CONTACT commence 
par être une “antenne”, c’est-à-dire une 
structure qui sera la première étape de la 
présence de CONTACT au niveau local. 
L’expérience nous montre que ce sont des 
adhérents domiciliés dans un département 

où CONTACT n’existe pas qui décident 
de créer une antenne. Pour mettre en place 
un tel projet et trouver des personnes du 
département prêtes à se mobiliser, la pre-
mière démarche est de consulter le site de 
CONTACT France et se mettre en relation 
avec des bénévoles de l’association.
La structure nationale et une structure lo-
cale, géographiquement proche si possible, 
aideront à la création de l’antenne en lui 
transmettant l’expérience acquise dans le 
réseau. Des contacts préalables avec l’asso-
ciation tutrice permettront de connaître les 
différentes démarches à suivre. Les obli-
gations mutuelles seront acceptées par les 
3 parties partenaires de la mise en place de 
l’antenne : les référents de l’antenne, les 
responsables de l’association tutrice et les 
responsables de CONTACT France qui va-
lideront la création de l’antenne en conseil 
d’administration national.
L’antenne a pour mission de mettre en place 
sur son secteur géographique les actions 
conformes aux statuts de CONTACT : favo-
riser le dialogue dans les familles entre pa-
rents, lesbiennes, gays et bi, leurs familles et 
amis, lutter contre les discriminations et no-
tamment l’homophobie, faire de la préven-
tion sur le suicide et les conduites à risques.
L’antenne n’a pas d’existence légale. C’est 
l’association tutrice (appelée ci-dessous 
“tuteur”) qui est déclarée et qui possède les 
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Une Antenne…         mais c’est quoi au juste ?

références nécessaires aux démarches admi-
nistratives. Elle assure cette responsabilité, 
participe aux demandes de l’antenne (sub-
ventions, inscriptions publicitaires…) et vé-
rifie que l’assurance couvre ces activités. En 
revanche, elle s’engage à ne prendre aucune 
décision concernant directement l’antenne 
sans concertation préalable.
L’antenne perçoit, au nom du tuteur, des 
cotisations selon les mêmes conditions que 
celles directement perçues par celui-ci. Le 
tuteur rembourse les frais engagés par l’an-
tenne sur présentation des notes de frais, ac-
compagnés de tous les justificatifs (mêmes 
règles que pour les adhérents du tuteur). Le 
tuteur ouvre dans ses comptes des lignes 
comptables pour les activités propres à l’an-
tenne (recettes, dépenses…)
Le tuteur réserve au sein de son CA, un siège 
pour un représentant de l’antenne qui n’a 

qu’une voix consultative. Ce représentant 
peut communiquer au CA un rapport d’acti-
vité de l’antenne et participer à la vie de l’as-
sociation tutrice. Les membres de l’antenne 
peuvent également participer aux différentes 
actions de CONTACT France, à savoir mobi-
lisations, réunions, stages de formation, CA 
(toujours avec voix consultative).
La convention d’antenne est limitée à 2 ans 
maximum, mais elle peut être reconduite, 
selon les circonstances, pour une période 
identique, et sous réserve d’acceptation du 
tuteur et de CONTACT France. Par contre 
le passage de l’antenne au statut d’associa-
tion peut se faire avant le terme des 2 années 
de tutelle, sur proposition conjointe de l’An-
tenne et de l’association tutrice, et après va-
lidation du CA de CONTACT France.
Pour passer au statut d’association, l’antenne 
doit justifier à la fois de 4 adhérents au mi-
nimum, à jour de leur cotisation, de la pré-
sence, parmi ces adhérents, de parents/amis 
ET d’homosexuel-les ou bisexexuel-les. Il 
faut également qu’un adhérent, au moins, ait 
suivi la formation à l’écoute et/ou que des 
réunions ouvertes aient été organisées
Il y a encore des villes et des départements 
où CONTACT n’est pas présente. Le nombre 
croissant des antennes créées récemment ou 
candidates nous laisse augurer de la création 
de nouvelles antennes, puis de nouvelles 
associations locales. Avec le changement 
profond que le mariage pour tous a conso-
lidé, le dialogue dans les familles et dans la 
société sera de plus en plus indispensable 
et, hélas ! le soutien de CONTACT restera 
longtemps nécessaire. n M-P B
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HISTOIRE DE BÉNÉVOLES
Parce que CONTACT ne serait rien sans l’engagement de ses bénévoles, le 
magazine « CONTACT et nous » tentera de les mettre en avant à chaque nu-
méro. Pour ce numéro, Marie-Thérèse, doyenne de CONTACT Paris Île-de-
France, nous offre cette interview réalisée par Jean-Pierre.

Je suis venue à CONTACT fin 96. J’avais pris 
ma retraite de kiné 6 mois plus tôt ; je souhai-
tais être encore utile… mais ailleurs que dans le 
domaine de la santé ! C’est alors que mon fils, 
qui m’avait confié son homosexualité plusieurs 
années auparavant, dans les années quatre-
vingt, trouva une brochure sur CONTACT 
et me la montra : j’en pris connaissance et je 
frappai quelques jours plus tard au local de 
CONTACT, où nous sommes en ce moment… 
et où je viens souvent encore, pour l’écoute et 
les réunions ouvertes (RO), comme animatrice 
ou participante.
Vingt-cinq ans avant que je vienne ainsi à 
CONTACT pour la première fois, Bernard, 
mon mari, se noya sous mes yeux et ceux de 
nos quatre enfants, âgés alors de 12 à 5 ans, en 
tentant de sauver un gamin qui avait glissé dans 
la rivière en crue. Ce fut un séisme pour notre 

foyer !
Alors lorsque ma fille cadette me dit beaucoup 
plus tard qu’elle était homosexuelle, à l’occa-
sion d’un terrible dépit amoureux, et lorsqu’elle 
ajouta que c’était une femme qu’elle aimait qui 
avait rompu, j’ai accepté : tant de choses pou-
vaient être et avaient été si graves ; relativiser 
m’a toujours beaucoup aidée ! Et puis quelle 
raison aurais-je eu de la rejeter !
Par contre, lorsque mon fils, le dernier de mes 
enfants, un an plus tard, me dit qu’il était homo-
sexuel, ce fut plus difficile et je me remis en 
cause ; n’étais-je pas responsable quelque part ? 
Je sais que je ne suis pas responsable ; j’ai tou-
jours fait ce que je pouvais ; et si tout s’est bien 
passé entre mes enfants et moi c’est aussi parce 
que nous nous sommes parlé depuis toujours. Il 
n’y avait jamais eu de sujet tabou à la maison.
Je suis donc venue ici, dans ce local de la rue 

Marie-Thérèse,
bénévole à CONTACT depuis 17 années !
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HISTOIRE DE BÉNÉVOLES

Saint-Martin et j’ai été accueillie par la perma-
nente de cette époque. CONTACT venait d’être 
créé trois ans auparavant par un ancien du MAG 
jeune LGBT avec deux couples de parents catho-
liques qui acceptaient, certes, l’homosexualité de 
leur enfant mais avaient encore du mal à surmon-
ter cette réalité.
Je me demandai, devant la permanente, si je pou-
vais être d’un quelconque secours dans l’asso-
ciation : elle m’assura du contraire car ils avaient 
terriblement besoin de bénévoles qui « posi-
tivent ». Et c’est ainsi que je suis rentrée dans 
l’association… et deux mamans aussi motivées 
que moi sont venues bientôt nous rejoindre…
À cette époque il y avait plus d’homos que de 
parents dans l’association :
Quand les jeunes venaient pour préparer leur 
coming out, ils se demandaient souvent quand ils 
pourraient le faire ; nous leur donnions l’espoir 
de pouvoir le faire bientôt… ou un peu plus tard 
mais nous savions bien qu’ils ne supportaient 
plus d’avoir à mener une double vie ; certains ont 
été déçus de l’accueil de leurs parents quand il 
était mauvais et surtout quand ils ne s’y atten-
daient pas. Mais il leur fallait choisir entre un 
non-dit permanent et le risque plus ou moins 
mesuré d’incompréhension ; j’en connais qui ont 
renoncé à faire leur coming out !

Certains aussi souhaitaient que leurs parents les 
accompagnent un jour à l’association et assistent 
à une Réunion Ouverte ; bien sûr nous étions 
heureux aussi de nous faire connaître ! Et aux pa-
rents qui venaient ou non avec leur enfant et qui 
acceptaient mal le coming out de celle ou celui-
ci, nous disions que cela peut prendre du temps, 
que chacun a son propre rythme.
Je me souviens que les garçons (il y avait alors 
plus de garçons que de filles), allaient distribuer 
des brochures de CONTACT dans les bars du 
Marais ; et j’y suis allée aussi ! On nous connais-
sait !
J’ai été amenée à parler du coming out de mes 
enfants ; je n’en ai parlé qu’avec leur accord, 
même s’ils n’avaient pas envie de témoigner per-
sonnellement ! Je suis passée aussi à la télé après 
avoir vérifié que mes enfants étaient d’accord ; 
quant à la partie de ma famille qui ne comprenait 
pas et ne comprend toujours pas cela m’était et 
cela m’est toujours égal !
Je parle à l’imparfait comme si c’était une his-
toire ancienne ; ce l’est en effet mais je pourrais, 
tout aussi bien, dire ces choses en parlant au 
présent ! Certes, il y a plus de filles maintenant 
parmi les jeunes qui viennent, plus de diversités, 
ethnique et religieuse en particulier ; je trouve 
aussi que, depuis que notre « pub » se fait sur les 
ondes ou sur Internet, les parents qui viennent ici 
pour la première fois, souvent après le coming 
out de leur enfant, sont davantage sous le choc 
émotionnel et ont plus de mal à parler…
Mais, même si les choses évoluent un peu, il reste 
tant à faire, tant à faire ! CONTACT est toujours 
nécessaire, les RO sont toujours indispensables.
Et puis, vous allez me demander pourquoi je 
suis restée à CONTACT depuis si longtemps. Et 
pourquoi j’y suis encore !
Pour toutes ces raisons, bien entendu, et parce que 
mon engagement militant m’aide aussi à rester 
dans la vraie vie ! n Propos recueillis par J-P F
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MON C. O. À MOI…
Le coming out est une étape difficile, au cœur des préoccupations de 
CONTACT. Cette épreuve souvent difficile à vivre (mais pas toujours) pour 
les LGBT, comme pour leurs proches permet également d’envisager la vie 
sous un autre angle et un esprit nouveau. Cette chronique présente le coming 
out de nos membres.

Jeanne : mon coming out à moi

Pendant de nombreuses années, j’ai menti. Je 
n’assumais tellement pas mon homosexualité 
que, pour répondre aux questions de mes amis 
qui me voyaient heureuse, j’avais inventé un 
petit ami qui vivait à l’étran-
ger. Car même dans le men-
songe, j’avais besoin de par-
ler, de partager, de dire mon 
amour, ma joie, mon bonheur, 
en faisant toujours très atten-
tion de ne pas dire « elle » 
à la place de « lui ». J’étais 
devenue une experte, nous étions devenues 
des expertes avec mon amie qui n’assumait 
pas plus que moi. Mais malgré le bonheur de 

vivre cette première expérience homosexuelle 
qui répondait enfin aux nombreuses questions 
que je me posais, le mensonge me rongeait. 
Ne pas commettre d’impair, ne pas se montrer, 

inventer des stratagèmes pour 
se voir car nous étions chacune 
en collocation, pour s’appeler 
à une époque sans téléphone 
portable…

Mais je me mentais surtout 
à moi-même, n’osant pas, ne 

pouvant pas accepter qui j’étais. Je crois que 
mon premier coming out, et le plus dur, fut de 
me le dire à moi-même, d’arrêter de mentir, 

j’avais inventé

un petit ami qui vivait

à l’étranger
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MON C. O. À MOI…

de dire « elle », d’être MOI. Et de vivre cette 
histoire d’amour, qui a duré 9 ans, plus facile-
ment. Alors j’ai commencé à le dire. D’abord 
à des personnes que je connaissais depuis peu. 
J’ai mis bien plus de temps à en parler à mes 
amis d’enfance qui m’avaient toujours connue 
« hétéro ». Et puis je l’ai dit à mon meilleur 
ami, à mon frère, puis à d’autres. Cela n’a ja-
mais été simple de le dire. J’avais peur de « lâ-
cher une bombe », d’être jugée, de devoir me 
séparer de certaines personnes. Mais toutes les 
réactions ont été positives, je ne me suis jamais 
sentie rejetée. La seule chose que les gens ne 
comprenaient pas, c’est pour-
quoi je ne le leur avais pas dit 
avant, remettant en cause la 
confiance que j’avais en eux. 
Maudit mensonge et maudite 
société où il est très compli-
qué d’être différent, où l’on se 
conditionne tout seul. Je m’en voulais d’avoir 
raconté autant de conneries pendant toutes ces 
années à des amis qui se fichaient éperdument 
que je sois homo ou hétéro.
Mais au moins, à présent, les choses étaient 
dites et, sans pour autant assumer au grand 
jour mon homosexualité, je me libérais d’un 
énorme poids, je ne mentais plus. Cepen-
dant, il y avait encore quelqu’un à qui je ne 
le disais pas, ma mère. Il aura fallu que j’aie 
26 ans et que ma mère vienne en week-end à 
Paris pour que nous soyons prêtes toutes les 
deux. Je m’en souviens comme si c’était hier, 

on n’oublie jamais je crois le coming out à ses 
parents. Nous étions assises dans ma cuisine, 
à prendre le thé, à parler de choses et d’autres. 
Puis ma mère m’a demandé comment allaient 
mes amours. Je lui ai répondu que c’était com-
pliqué. Elle m’a demandé pourquoi. Je sentais 
bien qu’elle savait et qu’elle me tendait une 
perche immense. Et là, c’est sorti, enfin. Je lui 
ai répondu « parce que ce n’est pas un garçon, 
c’est une fille que j’aime ». Alors ma mère m’a 
dit « Jeanne, je le savais, je voulais juste que tu 
me le dises. Et la seule chose qui importe, c’est 
que tu sois heureuse ». Quel soulagement ce 

fut, et quelle légèreté retrouvée 
de ne plus s’inventer une autre 
vie. Et le bonheur d’avoir une 
maman délicate qui savait de-
puis longtemps mais qui avait 
attendu le bon moment et le 
bon endroit pour en parler.

10 ans après, je vis de façon totalement épa-
nouie mon homosexualité. J’en ris avec mon
entourage. Je ne me cache plus. Je peux aller 
chez mes parents, accompagnée. Je ne rencon-
tre aucune difficulté au travail où d’ailleurs je 
croise souvent plus d’homos que d’hétéros. Je 
suis engagée à CONTACT.
Et si c’était à refaire, malgré les obstacles, un 
parcours parfois douloureux et les atrocités
entendues ces derniers mois, je ne changerais 
rien. Cela m’a pris des années pour en arriver 
là mais je souhaite dire que l’on peut être homo 
ET heureux ! n J L-M

je lui ai répondu « parce que 
ce n’est pas un garçon, c’est 

une fille que j’aime »
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CHRONIQUE D’IMS

L’année scolaire 2 012 – 2013, comme la pré-
cédente, a été une année d’essor pour l’activité 
IMS (interventions en milieu scolaire) de l’asso-
ciation. Grâce à 103 interventions, notre groupe 
a pu toucher 2 280 élèves au cours de la période, 
contre 1 285 l’année précédente (63 interven-
tions). Nous sommes intervenus dans 18 établis-
sements et 4 lieux hors des murs scolaires comme 
des structures municipales d’accueil de jeunes. 
À l’exception des Yvelines, nous avons pu cette 
année intervenir dans tous les départements 
d’Île-de-France, et toutes les classes ont été ren-
contrées de la 6e à la Terminale. Nous sommes 
souvent associés à la vie scolaire des établisse-
ments visités ; pour preuve, CONTACT a partici-
pé à 8 CESC (comités d’éducation 
à la santé et à la citoyenneté), où 
se discutent et se programment les 
interventions pédagogiques et asso-
ciatives dans l’enseignement du 
second degré, et a honoré 10 rendez-vous avec 
CPE ou équipe pédagogique avant intervention 
sur place.
Le groupe a accueilli 6 nouvelles personnes sur 
l’année, et a connu au total 17 intervenants dont 
6 « lâchés », c’est-à-dire six personnes qui, après 
formation et “observations”, ont effectué leur 
première séance en classe en situation d’inter-
venant. Comme c’est le cas depuis plusieurs an-
nées, les réunions mensuelles (obligatoires) sont 
le moteur du travail collectif. Nous en avons tenu 
12, auxquelles s’ajoutent les 2 réunions “junior”, 
première formation (interne) à l’adresse des nou-
veaux, et la dizaine de réunions des groupes de 
travail constitués pour des projets plus ou moins 
ponctuels, de création de supports pour les inter-
ventions ou de réflexions de fond sur notre acti-
vité.
En plus des épisodes inoubliables évidemment 

partagés avec toute l’association comme le vote 
de la loi « mariage pour tous » avant l’été, l’année 
IMS a été marquée par trois événements particu-
liers. Le premier est la création d’une nouvelle 
trame (déroulé) d’intervention sur « l’identité », 
thème naturellement au centre des questions de 
discrimination. Cette trame, née d’une demande 
particulière d’un établissement partenaire, vient 
s’ajouter aux deux trames type sur la discrimina-
tion, respectivement proposée pour les collèges 
et les lycées.
Nous avons pu la tester dans un collège pilote, 
l’améliorer et l’évaluer dans le premier collège 
pour en tirer un bilan motivant et ouvrir de nou-
velles discussions avec les jeunes, toujours plus 

passionnantes.
Deuxièmement, nous avons animé 
un atelier au SNAC (séminaire na-
tional des associations CONTACT) 
sur nos pratiques IMS franciliennes. 

Si la diversité des pratiques IMS dans le réseau 
CONTACT est une richesse, il reste important 
de contribuer à l’échange de ces pratiques et cet 
atelier était une occasion privilégiée pour toucher 
les associations amies.
Enfin, nous avons déposé une demande de re-
nouvellement d’agrément ministériel auprès de 
l’Éducation Nationale. CONTACT avait en ef-
fet été agréée par le ministère pour ses IMS en 
2008, pour 5 ans, et nous devrions en obtenir une 
prolongation pour autant. Cette reconnaissance 
ministérielle est un gage de qualité et participe 
grandement à notre crédibilité. Notons égale-
ment la remise par M. Teychenné, chargé de mis-
sion par le ministère, de son rapport très attendu 
sur les LGBT-phobies à l’école, et pour lequel 
Contact a été auditionné aux côtés d’autres asso-
ciations. Ce rapport, téléchargeable sur le site du 
ministère, montre à quel point l’Éducation Natio-

L’une des activités importante et militante de notre association est indéniable-
ment l’Intervention en Milieu Scolaire. Retour avec l’équipe de CONTACT 
dans les collèges et lycées d’Île-de-France. pour mieux comprendre comment 
fonctionnent ces interventions et pourquoi pas, un jour rejoindre l’équipe.

le groupe a accueilli 
6 nouvelles personnes 

sur l’année

Bilan des IMS de CONTACT Paris Île-de-France
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nale doit continuer à appuyer les IMS auprès des 
jeunes, et il étend le public à viser au personnel 
enseignant (formation initiale).
CONTACT a également entretenu d’autres rela-
tions extérieures, notamment avec la DGESCO 
(direction générale de l’enseignement scolaire à
l’Éducation Nationale), le ministère et sa cam-
pagne Azur (diffusion d’affiche pour ligne 
d’écoute), le conseil régional et ses journées de 
restitution de pratiques contre les discrimina-
tions, la mairie de Paris et sa DPVI (délégation à 
la politique de la ville et à l’intégration), …
Nous sommes régulièrement sollicités pour in-
tervenir dans des colloques ou des ateliers asso-

ciatifs comme avec le CÉMÉA, ou syndicaux 
comme celui du SNUipp-FSU sur la lutte contre 
l’homophobie dès l’école primaire.

Pour le conseil d’administration, ce bilan est tout 
à fait positif et encourageant. La qualité et la 
quantité du travail, accompli dans la bonne hu-
meur et par un groupe solide, sont d’autant plus 
remarquables qu’il est, comme tout le travail de 
terrain de CONTACT, le fruit d’un travail béné-
vole. Si vous voulez, vous aussi, prendre part à 
ce travail de sensibilisation aux discriminations 
auprès de jeunes scolarisés, n’hésitez pas à nous 
contacter. n MF
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Il y a quelques années, Maman 
Maud et ses deux Hommes, 
Romain et Henri, formaient une 
belle famille unie. Je n’existais 
pas encore, même pas dans leur 
imaginaire. Puis, à force de ren-
contres et de discussions, leur 
est venue l’idée de soutenir les 
revendications des lesbiennes, 
des gays, des bi et des trans. 
Et pour des hétéros, c’est bien 
logiquement vers l’association 
Contact qu’ils ont orienté leur 
énergie. Certes, Tonton Thierry 
les a sans doute un peu influen-
cés à force de leur répéter tout 
le bien qu’il pensait des actions 
de cette association.
Et quelle belle énergie que celle 
de la créativité. Je ne sais pas 
bien comment leur est venue 
l’idée d’engendrer une sté-
gosaure, mais c’est ainsi que 
je suis d’abord née dans leur 
imaginaire, puis j’ai pris forme 
doucement, au gré de l’ingur-
gitation de petits-suisses, aux 
couleurs de l’arc-en-ciel s’il 
vous plaît !
Pour ma première sortie exté-
rieure, les petits plats ont été mis 
dans les grands. Mes géniteurs
m’ont accompagnée Place 

du 18 juin, m’ont offerte à 
CONTACT et m’ont souhaité un 
joyeux futur.
Et j’ai alors eu tous les honneurs 
de l’association qui était deve-
nue ma famille d’adoption. En 
effet, pour la Marche des Fiertés 
de Paris, version 2009, j’ai trôné 
pendant tout le parcours sur le 
toit de l’habitacle des chauffeurs 
du Char CONTACT, de Mont-
parnasse à Bastille. Tous les 
yeux se détournaient sur mon 
passage, j’étais très flattée. Et 
heureuse aussi, d’attirer l’œil du 
public sur le char qui découvrait 
alors les slogans et les membres 
de l’association. Beaucoup de 
clins d’œil et aussi de belles 
rencontres fugaces, mais rien 
n’aurait été assez puissant pour 
me faire descendre du char tant 
l’ambiance des hauteurs était 
gaie. Suite à cette formidable 
première expérience, j’ai eu la 
chance de m’aérer pendant les 
Marches suivantes et c’était 
bien mérité, car entre deux sor-
ties, je me trouvais enfermée 
pendant 52 semaines dans le 
local de l’association, humide et 
froid la moitié de l’année quand 
tant de beaux paysages naturels 

me restent à découvrir. Même 
si, certes, c’eût été au prix d’un 
éloignement temporaire de mon 
cher Marais. Mais voilà, avec 
mon âge qui avance, ma peau 
qui pâlit, mes arêtes dorsales qui 
commencent à s’écailler et ma 
queue qui se ratatine, je n’étais 
plus guère présentable, bien 
loin des standards bodybuildés 
bronzés et fashionably décoiffés 
qui décorent tant d’autres chars, 
même si j’encourage tout le 
monde à y participer pour porter 
haut les étendards de cette noble 
cause. Et à vrai dire, je com-
mençais un peu à fatiguer face 
à tous ces décibels. Aussi, pour 
la Marche 2013, j’ai préféré 
rester sur le trottoir et admirer 
le défilé sous un autre angle. À 
ce propos, le Char CONTACT 
était très réussi et les jeunes et 
moins jeunes qui se trémous-
saient derrière étaient vraiment 
nombreux ! Et à présent, j’ai pris 
définitivement ma retraite pour 
rejoindre mes géniteurs bien 
aimés, dans le Sud de la France.
Un peu de soleil et quelques 
degrés en plus me feront sans 
doute beaucoup de bien ! n 

Propos recueillis par TeeDot

L’histoire fabuleuse de la mascotte de CONTACT
LA PAROLE EST À VOUS

La Stégosaure de CONTACT a 
également participé à une vidéo 
surprise pour les 30 ans d’un 
administrateur de l’association 
devant l’Hôtel de Ville.

LE SAVIEZ-VOUS !
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Bulletin d’adhésion à l’association CONTACT
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« Autour d’un 
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AGENDA D’AUTOMNE

Règlement
Par virement de........... € 
Référence bancaire de l’association : CE Île-de 
-France Paris-Bastille. 30 rue Saint-Antoine 75 004 
PARIS CODE banque : 17 515 - Code Guichet 90 000 
- Compte 08 092 458 406 - Clé RIB 26
Par Chèque de….......€ à l’ordre de CONTACT Paris 
Île-de-France.
Mon adhésion 2013 :
Individuel 30 € c
sans emploi/étudiant/bénéficiaire RSA, AAH 10 € c
Couple 45 € c
Un don de ................. €**
* Facultatif

** un reçu fiscal vous sera adressé

Renseignement :
Adhérent-e :
Nom et prénom : ........................................................
Adresse : .....................................................................
Ville : .................................... Code postal : .............
@* : ...............................................................................
Tel* : .............................................................................
L c G cB c T cHcProfession* : .......................
Conjoint-e (si adhésion en couple) :
Nom et prénom : ........................................................
Adresse : .....................................................................
Ville : ..................................... Code postal : .............
@* : ................................................
Tel* : ..............................................
L c G cB c T cHcProfession* : .......................

Date : ..........  lieu : .............
Signature :



Nous connaître/nous aider :
Sympathisants : Que vous soyez un particulier ou journaliste, vous pouvez vous tenir in-
formé-e-s des activités de l’association sur notre mailing list.
Adhérents : En adhérant, vous soutenez l’association et vous suivrez nos activités. Plus 
l’association a d’adhérents, plus elle est crédible vis-à-vis de nos subventionneurs et  
institutionnels.
Bénévoles : Les adhérents peuvent aussi rejoindre l’équipe des bénévoles de CONTACT. L’as-
sociation n’est rien sans ses bénévoles et a besoin de vous pour fonctionner. N’hésitez pas à nous 
aider, vous serez formé-e-s à une noble cause que ce soit à l’écoute, les interventions en milieu 
scolaire ou l’organisation de nos événements.
Administrateurs : Chaque année a lieu l’élection du nouveau Conseil d’administration. Faites-
vous connaître pour un jour rejoindre l’équipe qui prendra les décisions.

Nos actions
L’ÉCOUTE

Ligne d’écoute nationale : CONTACT met à votre disposition une ligne d’écoute (0 805 69 64 64) 
afin de vous offrir la possibilité de vous entretenir avec un bénévole sur vos diverses interrogations.

Réunions ouvertes : Chaque mois, CONTACT anime des réunions ouvertes à tous afin d’aborder 
les différents questionnements liés à l’homosexualité pour un proche ou pour soi-même. Ces réu-
nions permettent aux LGBT*, aux parents, aux familles et aux proches d’échanger des témoignages.
Entre proches d’LGBT* : Parce qu’il n’est pas toujours évident d’aborder la difficulté du 
coming out devant des personnes LGBT*, CONTACT propose aussi des réunions propres 
aux proches d’LGBT* Entre LGBT : Parce qu’il n’est pas non plus facile d’aborder les 
difficultés liées à son orientation sexuelle, CONTACT organise aussi des réunions réservées 
aux personnes LGBT*.
Entretien individuel : Si vous en ressentez le besoin, CONTACT met à votre disposition 
une première séance gratuite avec un professionnel de l’écoute.
                                                           LA CONVIVIALITÉ :
Les réunions conviviales : Les membres ou sympathisants de l’association se réunissent réguliè-
rement autour d’un buffet pour un moment de convivialité. C’est aussi l’occasion de recevoir des 
invités afin d’échanger sur différents sujets.
Les sorties interassociatives : L’association participe à des activités interassociatives 
pour des moments agréables (pique-nique, compétition sportive, cinéma, ballades…).
La bibliothèque/vidéothèque : CONTACT dispose d’une bibliothèque ouverte aux adhé-
rents de l’association.

    LE MILITANTISME
Communication lors d’événements : CONTACT tient régulièrement des stands dans les 
villes, les écoles et les salons associatifs.
Interventions en milieu scolaire : L’un des grands engagements de l’association est aussi 
d’intervenir devant des classes pour lutter contre toutes formes de discriminations, dont 
l’homophobie.
Conférences/débats : CONTACT participe à des débats sur les sujets en lien avec ses actions.
Participation à des manifestations : CONTACT est présent chaque année à la marche des 
fiertés mais aussi à d’autres manifestations telles que l’Existrans ou la journée « Égalité hommes/
femmes », comme à chaque manifestation dénonçant l’homophobie dans l’actualité.
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